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REVUE DES ARMES SPECIALES
Supplement meusucl de la REVUE MILITAIRE SUISSE, n° ,7.

Institutions militaires et progres de l'art militaire sous Louis XIV. (')

Cette periode est assurement la plus riche en progres militaires
qu'offre l'histoire du monde. Elle comprend, entr'autres, trois faits de

premier ordre, ä savoir :

La creation de grandes armees regulieres et permanentes, avec une
juste proportion des trois armes et avec des subdivisions de corps et de
hierarchie encore en usage maintenant;

La Substitution successive et complete, dans ces armees, des armes ä

feu ä celles anterieures ä l'invention de la poudre ä canon;
Enfin, ä la suite des nouvelles bouches ä feu, un perfectionnement

de la fortification et de l'art de l'attaque et de la defense des places,
qui n'a pas encore ete surpasse en ses parties essentielles.

Sous ces divers rapports, le siecle de Louis XIV a pu laisser de
la marge ä des ameliorations ulterieures; il a pu aussi tomber dans des

exces et des abus qui fausserent les innovations produites et diminue-
rent leur benefice; mais en chacun de ces domaines toute une revolution
feconde se realisa et posa des bases sur lesquelles l'art actuel, quoique
fort superieur en maints details, repose encore avec solidite.

Afin de nous rendre bien compte de l'etat militaire de cette periode,
examinons-le d'un peu pres ä deux moments caracteristiques, aux de-
buts de Louis XIV, vers l'an 1660, et ä sa derniere guerre, au temps
des exploits de Villars et de Marlborough, vers l'an 4712. De leur simple
confrontation decoulera la mesure des perfectionnements de cette la-
borieuse epoque.

Les chefs d'armee de cette periode n'eurent en general que des
forces relativement minimes, 15 mille hommes en moyenne, 40 mille
hommes au plus. Lorsque Turenne mena sa laborieuse campagne de
l'Alsace et du Palatinat, en 1674, il n'avait que 25 mille hommes. Ses

collegues d'autres zones lui etaient inferieurs, sauf Conde en Belgique,
et leur ensemble atteignait au plus le chiffre de 160 mille hommes.

Quelques annees auparavant les effectifs etaient moindres encore.
A la paix de Westphalie, en 1648, la France avait sur pied 150 mille
hommes; en 1660 seulement 425 mille. Pour l'invasion des Provinces-
Unies, en 4672, les forces furent portees ä 180 mille hommes, et cela
parut une sorte de prodige. Aussi ce chiffre fut abaisse, apres les traites
de Nimegue, en 4678 et 4679, ä 440 mille hommes.

Les sources d'oü provenaient ces forces etaient diverses; elles
peuvent se reduire ä trois principales: 4° le recrutement volontaire des
individus ä l'interieur par le soin des capitaines de compagnies ou des

(1) Dernier chapitre du II» volume Etudes d'histoire militaire, du colonel Lecomte, paru au mois
de juin dernier.
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